
Platon, L’allégorie de la caverne 
(République)



Distinction entre l’allégorie et le 
mythe

Le mythe

• Récit des origines narrant des 
événements qui se sont passés 
dans un temps d’avant le temps, 
avec des protagonistes qui sont 
des êtres imaginaires (dieux, 
demi-dieux, ancêtres). 

• Ils ont une fonction explicative, 
mais sur un mode irréductible à 
l’explication rationnelle.

• Culture des peuples de tradition 
orale, on ne peut leur assigner 
d’auteur précis

L’allégorie
• Il s’agit d’un tableau ou d’un 

récit présentant des idées 
abstraites sous une forme 
symbolique.

• Les métaphores utilisées dans 
l’allégorie sont totalement 
transposables dans le langage 
de la rationalité et du concept. 
L’allégorie a souvent une 
fonction pédagogique.

• L’allégorie a donc un auteur, 
dont on sait exactement ce 
qu’il veut figurer



Etape 1 : la caverne est notre 
première demeure

- Socrate : Figure toi des hommes dans une 
demeure souterraine, en forme de caverne, ayant 
sur toute sa largeur une entrée ouverte à la 
lumière ; ces hommes sont là depuis leur enfance, 
les jambes et le cou enchaînés, de sorte qu’ils ne 
peuvent ni bouger ni voir ailleurs que devant eux 
(…)

- Glaucon : Voilà un étrange tableau et d’étranges 
prisonniers

- Socrate : ils nous ressemblent.



Du monde sensible au monde 
intelligible



Analyse de la métaphore de la 
caverne 

• Sens de la distinction de deux mondes : 
différentes manières de se projeter vers les 
choses.

• Le réel et sa représentation
• La caverne : métaphore de notre rapport 

immédiat et naïf au monde
1) Un espace obscur : ignorance
2) Un espace clos : servitude. L’image des chaînes
3) Une demeure souterraine : nous sommes des 

morts-vivants



Bilan de la première étape de 
l’allégorie

• Notre rapport au réel et à nous-mêmes est 
imaginaire ;

• La caverne symbolise cette aliénation de 
l’esprit qui lui fait prendre pour un véritable 
savoir ce qui n’est que croyance ou opinion 
(doxa).

• Nécessité d’une transformation radicale de 
notre rapport pour s’affranchir du pouvoir des 
opinions.



Etape 2 : le chemin de la connaissance

• Pour déjouer les aveuglements originaires, 
deux choses sont nécessaires à l’esprit :

1) Un retour sur soi
2) Une ascèse

• Les mathématiques ont une fonction 
cathartique : « Que nul n’entre ici s’il n’est 
géomètre »



La démarche philosophique, 
achèvement du parcours de l’esprit

• Une démarche qui visent à remonter aux 
fondements de nos connaissances.

• Idéal d’un fondement premier et d’une 
connaissance absolue.

• Méthode utilisée : la dialectique ou art du 
dialogue. « La pensée est un dialogue que 
l’âme tient avec elle-même » (Théétète)



Etape 3 : la vocation pratique de la 
philosophie

• Le philosophe doit redescendre dans la 
caverne. La philosophie est « amour de la 
sagesse »

• La figure de Socrate : vocation pédagogique, 
éthique et politique de la philosophie




